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Voilà plus de trois ans matntenant que le conseil municipal est
en place, aussi je pense qu'il est utile de rappeler certains en,ga,gements
que nous avi?ons pris avant MaÏs 198') et que nous avons tenus. A cette
êpoque, nous avtons dêcidê :

- De maintenir une êcole au village ; aujourd'hui, un syndicat
scolaire entre GRATTEPANCHE et RUMIGNY fonctionne dans de 'r,rès bonnes

conditions. Nos enfants peuvent frêquenter la classe maternelle.

- D'amêliorer le cadre de vie ; poi.ir cela nous avons rêalisê, le
bordurage et ,goudronna,ge de la rue d'Amiens, de la rue du haut, du CD'75,
commencê des plantations, obtenu une protection prêfectorale de la mon-
tagne de grès, site Ï';>marquable...

La reÏnise en êtat dés 'Mtiments communaux ; l'êgli?se est
restaurêe, nous avons crêê une mai.rie, remis à neuf le logement communal,
êquipê l'êcole de sa.nitaires neufs, rem'placê le poële à fuel de la classe

par un chaiïffage êlectrique à accumulation automatique etc... Nous avons
ê,ga:i?ement commencê la restaÏiration du cimetière.

Tous ces travaux ont êtê rêalisês sans une augmentation d'imp3ts
stï-pêrieure à celle du coût de la vie (5 % en 1984 - 5 % en '1985 - 5 % en
198G) e-t nous espêrons 3 % pour 1987).

Certes, il reste beaucoup à faj.re. Pour l'instant, le conseil

municipal êtudie en collaborat:i-on avec les services de la direction
dêpartementale de l'êquipement un projet de plan d'occupation des sols.
Vous êtes tous concernês par ce projet, qui dêfinit les "grandes ligneig"
de GRATTEPANCHE pour les annêes à venir, vous aerez tous prêvenus et
consultês dès que l'avarit projet sera établi.

Vous pourrez vous exprimer, nous

étions respectueux de votre avts.

avons dêjà?montrê que nOllS

Les fêtes de fin d'annêe approchent c'est l'occasion pour
certains de se rêunir en famille, pour d'autres c'est une pêriode
difficle ou la soli?tude se ressent plus duremen't.

A tous et au riom du conseil municipal, je

,'ioyeusea fêtes.

VOuS souhai te de

HANIN J .Claude
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LE TRAVAIL DE V0S
/

ELIJS

Depuis Juin deriqier, datedudernierbulletin, le Conseil
Municipal s'est réuni trois fois, les 26 juii'i, 26 août et 7 octobrae. Les
points suivants ont é'té éti..idiés.

1 - COMPTg- A!2MINISTRATIF !985

Total des recettes
de fonctionnemeÏit

Total des dépenses
de fonctionnernent

Excédent ordinaire
de clôturoe

Total des recettes

458 }i50,55 Fl d'iîwestissement

Total des déperïses
AO6 146,34 Fl d'investissement

l Excée3ent extraordi-
52 304,2'i F?l naire de clôture

89 068, 11 F

89 068,11 F

Le Compte Administrati:!:, rést.iltat de la Bestion de l'exerocice
1985, a été adop-eé à l'unanimité.

2 - BUDGET StJPPLEMENTAïRE

2.1 - SECTION DE jONCTïONNEMENT

r DEPENSES

DENREES ET FOURNITURES 400

TRAVAUX ET SERVICES EXTERïEUREi5 600
P/ÏRTICIPATION ET CONTINGENTS 30 EXCEDE.NT DE CLOTURE:

FRAIB DE GEE3TION GENERALE 5 704,2i l DE L'E:XERCICE 1985
FRAIS FINANC?:ERS 470

PRELEVEMENT POUR DEPENS]=.S

D ' INVESTISSEMENT 40 100

TOT/ÏL DES DEPENSES TOT/ÏL DES RECETTE:S

D ' INVESTISSEMENT 52 304,21 I oarr'vvÏ=s'rrss.csavr 52 304,21

RECE.TTES

52 304,21

l
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2.2 - SECTION D'l!IlVEST.ïSSEMENT

RECETTES DEPENSES 1
ACQUISITION DE TERRAIN

TRAV7{UX EGLISE

TRAVAUX LOGEMENT ECOLE.

TRAVAUX DE VOIRIE

2 000

3 500

4 600

30 000

PRELEVEME.NT SUR DEPENSES

DE FONCTIONNEMENT ji0,100

TOTAL DE.S DEPENSES /-10 100 l TOTAL, DES RECETTES 40 100 l
Le B'i..id@et Supplémentaire a été adop-té à l'unanimité.

?? : C:es ex-i 'ai'ts du Coiï'ipte Adriiinis;rt:-rl?if et c'lu Bud@et Supplémentaire
son'i: établis piar chapi'i:re mais vous pouvez prenc3re connaissance du détail
artj.cle par ar"cicle eî-i coîisultant les crai@inaux C3 la Mairie.

3?z -:'[RAVAUX COMMtJNA!JX

L.ÉS travaux pl-eVl)S au Budget pr'lml'el'f On'f tOuS e'fe real:ises, a
SaVoir

- 'i-éS'i:aui"a-CîOn r?'le l'Egl-ise
- t:-![l'ieanc';'(';'emellt C:i'e ].'extr'e-t'n.i.t.'é Cle 1«3 rue (??J Il'c3L't
-j.ns'i:=i'î!atioi-i <iu ch=iufi'a@e é?ec'l:rj?que à accumulation dans la classe
- 'travaux d'aménaBement du Cirnetière

A -PRESCRIPTION DU PLAN D'OCCUPATION DES SOLS (POS)

Le Conseil Municipal a ju@é qu'il était important pour assurer
une bonne 5estion du développemer'it communal en mc-itière d'urbaî-iisme, de se
doter d'un Plan d'Occüpatiün c:les 8015 (POS). Actue'llement les coristructioî?is
daris notre Commune sont tributaires du Réglement Natioiial d'Urbanisme très
res-!:ricti'f (Pas de construction nouve?]e au riela de la c3erniere maison cie

chaque rue)

Une délibération en r3at?e cf3u 26 mai 1986 prescrivant
l'établissemerit d'tin POS, a été ac3ressée a la Eous-F)réfec'ture.

(voir article pa@e )
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UNE NOUVELLE

ASSOCIATION

EST NEE:

A
s
P
E
G

+ki
J'

Q

m"Jl,,
Après les travaux de remise en état. du clocher et des vitraux

de l'ég,lise par la commune, plusieurs personnes ont pensé qu'il serait
intéressant de restaurer l'intérieur de celle-cj.

Sous ]?'iiÏipulsion de Monsieur le Maire et suivant les coïse:ils
de Monsieur PONTROUE (consera,ra!?eur des ob0ets d'art. de la Srimmri), cela
ne paraj?ssait pas impossible. Après réflexion et pour des raisons
pratiques (assurances, subventions éventuell.es, etc...), une association
type ].oi 1901 a été creee :

1'A S P E G

(Association po?i'r ]?a sauve(,arde dvi patrimoine et
de l'envi'ronnernent "Grattepanchois")

Cette nouvelle association, +iëe dans üotrp village, a poi.îr
but

- la sauvegarde du patr'j?rnoine communal
- la restauration des meubles et immeubles

- la protection de ]?'envirorinement
- l'inForÏnati.on aux hahit.arits sur l.r>s pro'.?il.;omrïr: de aêÏerisc

du patrimoiüe et de l'eriv'ironripmr>nt

Au travers de ces différents chapitras, e'?l?3.e souhaitp. ameliûïrer
le cadre de vie aÏ:i sein du village.

Notre prem'3?er objectif 'çrisp ,i ].a remisc PÏI état rJe 1, 'intcr':eur
de l'église.

Cette a.rssocia,bion étarÏt. crm,posÔe '.Ïriiquement (1(! membres hérôvr'+':!?«srl,
et af'in de pooavûi.r memer -'i bien nofrp :yc4ion, rlôl.lF3 cûrnptons sixr lq
participation de tous les habitants r3u vil?-a(;e.

- soit en veüant rejoinrlre notre assriciation,
- soit en se procurant la carte de membre bienf'aitei.îr qii:i

sera à votre dispositioÏi.

/
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Pouïr tori+ renspignr.ment, vous poo.tvez corîtac+.er :

- Prësiclenf; l'lr. P.'ill':t BELZAT

"ic? . a. ?2.'+(".70.53

- Vice-Président i'ii?- .lr.':i.ïï?-C',,.Ïsxde HANTN

'pû'i, . : z;g . '*a. o8. 81i

- Sç>@pr'>!'.' pll f%iit- :l::xa i:': ?(naurlp LECjiERC

Te' ] - : 22 - I+2* 00- 62

- 'l'résori.er ioi. . l':ii-lilipri TRANCHARD
'.r'.'3,. : 22.'42. 1"+.2'4?

Bulletin à retourner à Monsieur TIFffiNC!HARD i?i.aésorier ou à l'un des membres
du bureau

( une carte vous sera délivrée ultérieurement )vous sera

NOM m PRENOM :ê. *@@*%**a*h0%Th0***«l@00000@@@@@@0@@00000@@«ï*0*****

. Je désire aëerer à l'association et je joins le mo:ntant de ma cotisation

pour 1987 soit : 10 francs

Ja désire soutenir l'association en me procurant une carte de mem'6re bîenfaiteur

et je joing la somme de 50 francs
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LES ASPEC'IS DEM?GRAPHIQUES DU VÏEn,LÏSSEMENT
Dans la SOMME

D'APR?S Ïx»cmüÏqÏlox CODERPA 8U

En 1962, il y avait en France 2.055,000 personnes âgées de 75 ans
et plus, elles représentaient 4,4% de la population totale.

En 1982, 11 y en a 3.236,000 et elles représentent 6% de l'ensemble.
Ceci veut dïre qu'en 20 ans, l'effectif a augmenté de 60%, c'est à

dïre que lorsquril y avait 100 personnes de 75 ans en 1962, nous en rëtrouvôr«s
160 en 1982.

On retrouve, dans le département de la Somme, l'ensemble des
données nationales, sur une population totale de 548.520 habitants en 1982,
on note les ctïiffres suivants :

Il faut noter que les personnes âgées de plus de 75 ans représentent
35,22% de la populajon âgée:de:plus,de 60 ans.

' Par' sexe, ona retrouve une prépondérance féminine ?très nette qui
s'accentue avec l'âge et nôtamment après 75 ans. Ainsi, le pourcentage des
femmès passe de 58:02% à 6Q ans, . 6,é,83% à 75 ans et 72,.33% à 85 ans. Il
fàut aussi souligner? que la population de femmes vivant seules est importante :
sur 31.260 ménages de plus de 75 ans, il n'y a que 11.760 hommes pour
19.500 femmes.

La populatôn du département, comme de la France, compte donc
une proportionade personnes âg'ées bien plus élevée que la moyenne mondiale.
La Érance figure 'dars le peloton de tête des pays vieillm, c'est à dire dorit
Ia proponion de personnes âgées augmente. Ce phénomène est renforcé pàr
la réduction de la natalité.

60 ans et Plus
65 ans et Plus
75 ans et Plus
80 ans et Plus
85 ans et Plus

97.720

72.460

34.420

1 7.760
6.360

17,81 %
13,20 %
6.27 %
3.23 %

1,16 %

. . . . .,.....,.... ...,.......1

LA DEMOGRAPHIE FRANÇAISE EN 1985

N aissances. . .. ..... .... ....... ... ... . . ........ . .... ... ..... ..... ... 768.000
Décès.......... . ..., . . .'. .... ....... ....... ....... ..... .. ...... .. .... ..550.000
Excédent... . ...... . ... .... ........ ... ..218.000

Population totale : 55.282,000 dont 28,8% de
moins de 20 ans, 58,1% de 20 à 64 ans, 13,1%
de 65 ans et plus. ,

Espérance de vie de's .femmes 79,4 ans et des
hommes 71,3 ans. Nombre de mariages : 273.000
soit moins 11.000 par rapport à 1984. Cohabitation
hors mariage :360.000 couples (116.000 en 1 975!). Nais-
sances hors mariage : 135.000 soit 17% du total
des naissances.

'4,,. 4
'a'ïb
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GRATTEPAN(IIHE EN CHIFFRES

EVOLUTION DE LA POPULATION DEPUIS 33 ANS (RcctNscscm OFFICIELS)
k

1953 ---= 133- - - -%

1968 ---= 120- - - -»

1975 ---, 1118

1982 ---= 179- - - -»

'1% ---$ m

(') ESTIMATIONDE LA MAÏRIE

1

%
%.

æoo f

49):12 4ga64%8 49}'5495'À

REPARTITION PAR AGE

HûMMES

FEMMES

'oTo

13

20

%,

31 %

:10 -18 :l8- 60 : 60 -so : + so

16 : 62 : 13 .@

q

20 61 n 2

# l % 'y' /

55 % i4 %

?
îos I
uq

m

REPARTÏTÏüN PAR RuES

(,HEMIN SAINT SAUFIÏEU

(,HEMIN DE RUMI(;NY

CHEMIN D'ESTREES

CHEMIN DU MOULIN

RUE D'AMIENS

38

8

6

/4

o

RUE D'HORS-VILLE

RUE Œ L'ECiLÏSE

RUE Dll BAS

RUE DU HAlff

RUE mEVaLE

RUE DU SK

38

/40

22

40

p

9
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COMITÉ DE PARENTS D'ÉLÈVES 11

Le Samedi 18 0CTOBRE 1986, les élections des représentants des parents
dlélèves au conseil d'Ôcole se sont déroulées. Ia liste u'nique a été élue', et.
nous ;emercions les "électeurs" de GRATTEPANCHE pour leur participation à ace
scrutin.

La liste des repréqentants des parents d'élèves est la suivante :

?Â

SUPPLEANTS : 'ffTULAïRES :

. Mr. ADT Gérard
rue d'Amiens à RUMIGNY

. Mr. MARCQ Michel
Chemin de St Sauîlieu à GRATTEPANCHE

. Mne ROBIN Françoise
rue d'Amiens à RUMIGNY

" Composition du Conseil d'école :

. Directeur d'école, président

. Maire et conseiller municipal chargé des affaires scolaires

. Instituteur de chaque classe

. Parents d'élèves

. le délég,ué départemental de 1'EÏN

. l'inspëcteur dépÔrtemental

. Mr. ROUSSELLE Hugues
Chernin de St !Sauf'lieu à GRATTEPANCHE

. Mrne PONCET Jacqùeline
Chemin de Loeuilly à RUMÏGNY

. Mrne DELABIE Co2,ette
Rue d'Hors ville à GRATTEPANCHE

"I T?ïe Conseil dl;ecole est constitué pour une année et si%e valablement
jusqu'à l'intervention du renouvellenîent de ses membres*

* Rêunion :

. au moins une îois par trimestre

. à la demande du directeur ou du maire ou des deux tiers de
ses mem'bres

. l'ordre du jour doit être adrëssé au moins huit jours avant
la date de %a réunion aux membres du conseil

* Principales prérogativës :

. vote du règlement intérieur

. délibère sur : modiîication des heures d'entfée et de sortie,
garderie des enf'ants daÏ'îs les locaux scolaires

. donne tous avis et présente toutes suggestions sur le
fonctionnement de l'école et sur toutes les questions relatives
à la vie de l'écolei et de la cornmunauté scolaire

- Une inforrnation doit être donnée au sein du conseil
d'école àur :

a) la composition des classes

b) les principes de choix de manuels scolaires

c) les rencontres entre les instituteurs et les parents de
leurs élèves

Par ailleurs, il est bien précisé dans le texte législatif' que
l'équipè éducative cornprend le6 parents d;alèves.
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BlENVENuE A t-
Cl

Me et Mr BLAY et leur fille

Route de saint Sauflieu ( Anc' Gohet )

Me et Mr MARCQ et leurs 2 enfants

Route de gaint Sauflieu ( Ancf Tillier )

Me et Mr LEFLOT

Route de saint Sauflieu

Me et Mr DUPUIS et leur fille

Rue du Bas

NAISSANCE

FRANCOIS GALANDa N? LE 15 0CTOBRE 1986

LES CONSTRUCÏIONS

SOMMERMONT E ( aménagement de dépendances )

PRAT A (extension du local de stockage )

ffi

BIBLIOTHEQUE COMMUNALE

l
Prêt de 'Livres

I,

0i

-C) o
ù

.1)

!J

S»îl
%ai
, ? J
?rL

5 ?H

Lire clest se détendre i+** s'évader 01}* sortir de
soi *** s'informer **iï

n existe, à la mairie, une bibliothèque qui a été
constituée gr'ace à des dons de ljvres.

Mais pour les garder en bon état il f'audrait les
recouvririi Quelques personnes se sont proposées pour
faire ce travail. Si vous desirez les rejoindre,
prenez contact avec Bernadette HANIN.
Tél.: az.+z.o8.8j+

Cependant vous pouvez dès à présent ernprunter des livres tous les
,leudis de 18HOO à 19HOO.

Vous y trouverez des romans mais aussi des séries de polici.ere,
d'espionnage, ainsi que des romans historiques.

C'est gratuit pour llinstant mais il f'audra peut-être envisager
une petite cotisation afin de renouveler le stock.
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A SAINS EN AMIENOIS

Mr C. GALEMPOIX

40, La Pommeraîe

80680 SAINS-en-AMIENO?S

? D?.'?
3?ln?lll!!9..l!:ilillllll

T E N N l S

(3 ccus

mÔl!IN N:?!!IWI!!' Ih:lV:Ï' lÛf!lÎTh!jj::
Tél. 22 09 55 48

T/IR?F SjllSôN 1986 - 1987

1') SAINS - RUMIGNY - ESTREES - GRATTEPANCHE - ST FUSCIEN -

COTTENCHY - ORESMUX - ST SAUFLIEU

- 500 F par adulte.

- 300 F pour les moins de 18 ans

- 200 F pour les moins de 10 ans
plus licence

FôRFAlT FAMÏLIAL

Pour le couple : 1000 F, et 100 F en moins par enfant de - de 18 ANS.

C'EST FAIT f La construction du court de tennis couvert, de la
cornmune de SAINS-en-AMIENOIS est achevée.

Q

l
l

t

Extrait du compte-rendu
de la réunion au 14 0ctobre 1986

? : qulttances împayées

:l

l

.,.7
apo?,s.ok,sz('C?"

Suite k la réunlon cl+.ée en référence,le
Conseil d'Admlnlstratlon du Syndlcat 'Intercommunal
d'Allmentatlon?en Eau Potable- de la Région d'Oresmaux
déclde

?' comp er e ce 3our,une e re è ràppel
se-ra adressée aux usagers-qul-n'ont pas encore
effectué::'le règlement de leur îacture d'eau , leur
précîsant la date de feraieture du compteur s'ils
ne se sont pas acqulttés du mon',ant de la somme dûe
dans le délal lmpart4 .

ATTENTION

- Cette note sera afflchée dans toçtes les
communes adhérentes du Syndlcat .

Pour extrait conforrne ,

Falt à Oresmaux,le IZ+-10-86
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LA COMMISSION D' INFORÏIATION DU CONSEIL fiUNïCïPAL
:,

?? vo«vh invit.e à voti,b exprt.ùtÏex et a p«vtticipex au Jouxrud.

i -x
s

s

'1)otre,»
paBe,» ...

'?0'œ -'à?'h ', ../

Q lA? e)2-À

C? Êœ J»cey I»C3-uA ev ,uhu

Jev .,Àùlla'i ,,, (,bu2 (.,@.-lg {h e» DJ.?' û

{%)b2y %.e? haxl v-Cve -=dœer-
elAi À cvlf';c- ]ipbÏ aeyCtbb

E'-ïy c» € Àü û iu el:? ?eùP
'&- cùut» eHoz xî'::(zut tr+t.ùe @aua a?
';*? Jî;t-'i,i,v J?;:O,.? CL Æ .zuatuhciB. Htuvnw(,?

eQ,ucttïîv-k Ïit,>ùeù?
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INFORMATIONS

L,e dêveloppement des petites comunes mrales passe le plus
souvent par la coopération intercommunale avec le partage des aéperÏses
d'investissement, mais aussi des recettes.

I.es syndicats inte'rcomunaux sont des établissements publics qui
regroupent des communès associêes pour la réalisation d'oeuvres ou de
services d'intérët communal. Un syndicat intercoÏnÏnunal à vocation
Ïnultiple (S.I.V.O.M.) est adÏninistré par un comitê composé de Ït'iemb'res
élus par les consëils municipaux (génëralement l délégués) . Notre
commune est adhérente aux syndicats suivants :

1 - SIVOM DU CANTON DE BOVES

Le SIVOM de BOVES, réi?init les coÏ?uries du canton de EOVES (23)
autour de 2 activités iriteÏ:coÏnmunales.

a) Section Voirie (21 comunes)

. il s'agit des t'ravaux d'aménagement des voies coÏÏmÏunÀles dans
l'agglomération et ho'rs agglomération et des travaux de bordu'ràge.

. le budget annuel est de l'ordre de 6 000 000 F

. la part coÏÏÏmunale pour GRATTEPANCJ-IE s'élevait en 1986 :'a 40 451 F.
Cette cotisation est calculëe pour 50 % par rapport à la population
et 50 oo pour la longueur des voies à aménage-r.

b) Section..g4de2mênagère (18 communes)

Notre comune n'est pas meÏnbre de cette section

La coÏnposition du bureau du S.l.V.O.M. de BOVES est la
suiyante :

Prësident : M. DESSE, Maire de DURY, Conseiller Général

Vice-Prësident : M. LETELLIER, Maire de SALOUEL

Vice-Prësident : M. LEPRETRE, Maire de BOVES

1er Secrétaire ï M. CHANOINE, Mair6 de DAUMARTIN

2ème Secrétai're : M. DEILLY, Maire de GLISY

Les déléguës de GRATTEPANOŒ sorit MM. HAN?N et RYON
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2 - S.I.V.O.M. DU CANTON D'AILLY SUR NOYE

Le S.I.V.O.M. d'AïLLY SUR NOYE regroupe les 22 comunes

du canton et 12 coÏnÏÏÏunes extêrieures rattachées pour tout ou partie

des se'rvices de ce S.I.V.O.M. Cl savoir :

- section d'aide-ménagëre

- collëge d'enseignement secondai're

voîrïe

- gro'upe scolaire inte'rcoÏÏÏiÏ?inal p'ïimaire
- ramassage des ordu.res ménagères

- gendarÏnerie

Notre coÏÏÏmune est adhérente pour 3 sections ; en 1986

nous avons payé :

10 203 F

Çgmposit4on?du?bg'yeag :

Président M. NORMAND Maire de SOURDON

Vice-Président M. K)Ï?JMIER Maire de MAILLY RAINEVAI?;

Vice-Président M. VHRHOYE Maire d'AïLLY SUR NOYE

Les délégués de GRATTEPANCHE ? sont X HANIN et NAVARRE.

Le budget global du S.l.V.O.M. investissement et fonctionnement

(d'aprës le coÏÏïpte adÏninistratif l'l85) est de 12 000 000 F.
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JiÏ ,,,ü .-,?i}0ï SYNI!ICAT,DE sqÏuS :rnF;,xphxvrs DU SUD AM.[ENOIS

LIE,; :i{

Le ler juillet dernier il a êté constitué entre les 2 cantons

.. 1?;11% BOVES e;t l)'AJLLY ,.:UR,.[QY5 (soit environ 50 comunes) un syndicat à
vocation unique (S.I,.V.U.) pour la m?ise en place d'un,seryice de soins
infinniers.

Le but de ce syn44.çat .es?.t ae pouvoj.r maintenir (l leur domicile,

14(1=-ly,5,;) p.@ (q .apppr;t ,de ;sçi,i,n,s inJ,4)'pie.rs (pigû'res, pqps.çççnts, kinêsithérapeutes

ztJ,q,,,5ïi-), des pe'ç.poqps 4aliQe,S;agu.i.ju%Clu'à: Ce jou,r.seraient hospitalisées.

'/'Ïu+?('-r'ïa ïa'i','i ,7 ' Lî î..i 1' i,' .ia.'? ': a, a..) .1 a2 .),;) ,

Un dossier faisant apparaître la nécessitè d'un service de 30 lits

«,;.a-(:)t@ déposé auprès de,,l'administration. le budget pré'visionnel est de
946 250 F et les besoins en personnel sont :

- 1 secrëtair6- à mi-teÏÏîp,s

- 1 infinnier(e5 coordinateur (trice) responsable du se'rvice à

ri. " " - '3 ai:dWs' soiQantes a temps coÏnplet + I Cl mi-temps
teÏnps complet

.'-? ra -'. ( y

OU

7 aides soignantes Cl mi-teÏÏïps.

c'est une excellente avancé,e,dans, le domaine social et la p'reuve que
les petites communes, en se groupant, 'peuvent off'rir de multiples servîces

et ammliorer la vie rurale.
Il.? I::

H2%ii

Le fonctionnemept?,de .ce? ,sypdicat ne nécessite pas de contri-r 'Ja:'al ': Tça?.'r '.-li.?i4 - - :-i? ' i:.. l.. il'l..,.?:-%I.:..,'./ :la:..l

'i'lr'u. 'l-i'4J..;A.
but.:ons.des budgets coçiCOllNntfflauX.

t

i i Ï .1 j 0<',.y I:li?) X1. ;Ï.?,V1: i;l? ':y Jl
Le'b'ureau'du'Sa'.'l.V.U.'e'st 1; suivant :

y: ïûqx»rî=rç:c:7 ûi:i ' f.ii?'???'i' ?i; !-li?.ii'ri'i '.'4'Ï aaÏ(5i?i-?'+ .,..., %i l

M.WARMB SAINS EN AMIENOIS

Vïce-Président M CIASSEN ConseÏller généÏal d'AïLLY ':>UR NOYE

Vice-Prêsident M. DESSE eonsei'ller gèÏ'ÏéÏ'al de B(jVES
Secrëtai.re M. NORMAND Maire de SOURIX)N

.?..ï: ,.?1.;'i ({:. 'Jl,?'a;

4 - SYNDICAT l)ES EAUX

Le syndicat des ,(,,aux est coÏ2stituë par 7 coÏÏÏmunes ORESMAUX -

ESSERTAUX - FLERS pUR Ng-?. ,,ROGY ., K)NSURES - FRANSURF,S et GRAl'TEPANCHE.

)la i

La commune de SAIHI' SAUF?,IEÏJ est alimentée par le syndicat Ïnais

elle n'est pas adhêrente â ce syndicat.

,-' : ï ?-'.?ï 'i'4 C. .i l
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Le point de captage des eaux est situê sur le territoi're de notre
coÏÏmiune, le châtéau d'eau est situé à ORESMAÏJX.

Le buaget au syndicat est d'environ 500 000 F il se suffit à
lui-mëme.

Le syndicat est adn'iinistrë par :
Président M. BU('UET Renê Conse?iller municipal de GRATTEPANCHE
Vice-Président M. JEUNEMAITRE Marcel Maire d'ESSERTAUX

Secrëtaire M. CARON Charles Maire d'ORESMAUX

Les délëgués de notre comrnune sont : MM HANIN et MERCIER

5 - SYNDICAT SCOtAïRE DE GRATTEPAN('[ - RtJMïGNY

Le syndicat est le support du regroupement pêdag,ogique des
2 ëeoleis. Il a permis de maintenir une classe à GRATTEPANCHE et de
çônsërver la classe maternelle à RUMIGNY.

Le budget du syndicat est de 84 600 F

dont 32 800 F à la charge de GRA'lTEPANCHE
51 800 F à La charge de RUMI(',NY.

Le bureau est le suivant :

Prés ident M. HANIN ,].c. Mai-re de GRATTEPANCHE

Vice-Prësident M. UELECOLLE F Ma:ire de RÏ?JMIGNY

Sec'rétaire M. l)UHEZ G Conseiller municipal de RUMIGNY

2ê Secrétaire M. JONNEAU A Conseiller ÏÏÏunicipal de GRATTEPANCHE

NOTA : Le syndicat lors de sa dernière réunion a décidé de pa'rtîciper a
l'aide pour l'eÏÏÏploi des jeunes en eÏnbauchant un T.U.(.:. aux côtês de
Mme FRO??I)URE, aide-Ïnaternelle.

6 - AUTRES SYNDICATS où la coÏÏÏrnune est engagée

- synaicat du personnel des collectivités locales
- syndicat d'êlèct'üfication du sud Amiênois

Délêgués (MM HANIN - NAVARRH André)
- syndicat touristique de la Vallêe de la Noye et de ses environs.
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Œa!?ŒFM
Actuellement l'extension du village est limitée par le Réglement National

d'Urbanisme, aussi par délibération en date du 26 Mai 1 gB6, le üonseil Municipal a décidé de
prescrire un Plan d'C)ccupatiün des aSols pour nütre üommune.

PCluRQuül uN PLAN [)'ÜüCUPATIC)N üEE) ElüLS ?

Sa procédure garantit une infürrnation ccinvenable de la populatiün et pro-
tège ses droits.

II permet d'éviter les incohérences concernant les équipements en délimi-
tant les zones urbaianesi en détermir'iant leur cünstructibilité et garantissant les équipements
futurs.

11 permet de sauver la nature.

5 Plan d'C)ccupation des Sols est l'un des instruments de l'urbanisme.

Ciette prücédure, longue et lourde, a donc été enclenchée voici maintenant
quelques moisi Les prernières démarches administratives ont été entreprises.

[)EClSlüNS PRISES

üependant à la suite de nouvelles dispositiüns müdifiant le Ciode d'LIrba-
nisme, le Üünseil Municipal a légèrement rectifié sa ligne de acünduite.

Trois po'ssibilités sont'üffretes :
-a Prescriptiün du Plan d'üccupation des :SC)IE) dans sün iritégralité
- €éfini'r'un périmètre de constructibilité et stopper la procédure du Plan

d'C)ccupatiün des Sols [périmètre valable QuATRE ANS.].
- [:)éfinir' un périmètre de constructibilité et avant les quatre années, ins-

tr.uire le Plan d'C)ccupation aes Sols jusqu'è son aboutissementi
Les deux dernières possibilités ne permettent pas dans uri premier temps,

d'imposer des réglements bien particuliers de constructibilité.

Il faut savoir aussi que le cüÛt d'un Plan d'üccupatiün des Sols est d'environ
30 üü€) F. Les finances de la Üommune ne permettent pas actuellement d'investir une somme
aussi importante après !'les grands trava'ux de cette année.

Nous avons donc, dans un premier temps et modestement, opté pour la dé-
finition d'un périmètre de constructibilité.

La üümmision du Plan d'C)ccupation des Süls, 'a laquelle vous aviez été
inyités à faire partie [bulletin no g? a défini un 'périmètre. Ce dernier a été élaboré en tenant
corripte :

- de l'intérêt général en faisant abstraction de tous avantages privés,
- de sauvegarder le caractère rural de notre village,
'- d'augmenter progressivement le nümbre d'habitants sans accrûÎtre

exagérément les charges.

üe périmètre a été adopté par le üünseil Municipal le 2 üécembre dernier.

ET MAINTENANT ?

La proposition va être confrüntée è celle définie de sün cÔté, par la üirec-
tion üépartementale de l'Equipement, associée à cette étude. L'échange de vues permettra
d'arrêter. un projet commun.' Cie dernier sera présenté auprès de? la population au cours d'une
réunion publÎque. ?ette rencüntre fera apparaÎtre les mütifs des déeisions prises, les objec-
tifs à ptteindre et les choix fixés.

Ciette présentation se fera sans débat, mais un cahier de requêtes sera ou-
vert et des permanences seront assurées pour permettre è chacun de poÙvoir s'exprimer li-
brement sur les chüix retenus.
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«41ash»» famille rurale

"Bon à savoil'

Les prestations
auxquelles

familiales
vous avez droit

ALLOCAÏION D'ËDUCAÏION SPE.
CIAL;E (par enfant handicapé)
- allocatiÔn pioprement dite 15':»,87 F.
- allocation 1*' catégorie : 1,212,'01 F.
- allocation 2a catégorie : 404,OÔ F.

Montant mensuel des différentes pres-
tations familiales après l'augmentation
de 1,25 0/o intervenue le leo juillet.

ALLOCAÏIONS FAMIL?ALES
- pour deux enfants : 538,67 F.
- pour trois enfants : 1 .228,84 F.
- pour quatre enfants : 1 .919,10 F.
- par enfant en plus : 690,17 F.

ALLOCATION PARENTALE D'EDU-
CATION '

- cessation d'activité à plein temps :
1.518F

-cessation d'activité à mi-temps:
759 F.

AL.LO.CAÏlON POSÏ-NAÏALE (en
trois fractions, après naissance aou
adoption d'un enfant conçu avant le 1 ao
Janvïer 1985) : 4.073,76 F au total.

i*i 80u: condiiion d,e rûssources ns dépaaaant pas
un cerlain plalond.

ALLOCAÏION AU JËUNE ENFANÏ '
par enfant : 773 F.

COMPLEMENT FAMILIAL '
(par enfant de moins de trois ans ou
pour trois enfants de plus de trois
ans) : 701 F. *

ALLOCATIQN DE PARENT ISOLE
- femme èeuÏe, eneeinte :2.525,02 F.
-parent seul avec un enfant:
3.366,70 F.
- par enfant en plus : 841 ,67 F.

AILOCATION DE SOUTIEN FAMI-
LIAL

- orphelin de père et de mère : 505 F.
- orphelin d'un seul parent :378,75 F.
ALLOCAÏION DE RENÏREE SCO.
LAIRE (par enfant de 6 à 16 ans) :
336,67 F.

a
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NSMIC:26,g2F
Le 1? iuin, le taux horaire du Smic est

passé de 26,04 F à 26,59 F et le salaire
minimum mensuel brut de 4.400,76 F à
4.493,71 F. Ce qui correspond à un relève-
ment de 2, 1 %.
Le 1 a' juillet, le Smic a èté à nouveau relevé
de 1,24 %. Son taux horaire a été ainsi
porté de 26,59 F à 26,92 F, soit une rému-
nération mensuelle de 4.549,48 F (pour 169
heures).

N ALLOCATION VEuVAaE
Son montant actuel est de 2.358 F par

mois pour la première année, de 1.54'9 F
pourladeuxièmeetde 1.181 Fpourla troi-
sième. Le plafond trimestriel de'ressources
est fixé à 843 F.

N DF«3REVEMENT DE 25 % DE LA
TAXE D 'HABITA TION

L'an dernier, les familles ne payant pas
d'impôt sur le revenu ont pu bénéficier d'un
Mgrèvement de 25 % s'appffquant sur la
parl de la taxe d'habitation dépassant
'1.000 F. En 1987, pour la taxe due au titre
de l'année 1986, le dégrèvement s'applique

W RETRAITES : + 0,5 %
La revalorisation de 1, 7 %.des <e4raites

du ré»gime général de Sécurité sociale pré-
vue re 1"-iuillet dernier, a été annulée.
Cepéndant: une augmeniation de O,5 % va
avoir lieu le 1 " octobre à titre d'anticipation
sur 1987. Ainsi la hausse des pensions sera
au total de 2,5 % en 1986 alors que, selon
les prévisions officiejles, l'jnflation ne,
devrait pas dépasser 2,4 %.

N COTISA TION VIEII I FSSE : + û, 7 %
La part de cotisat]on vieillesse due par

les salariés, qui était de 3,99 % (part patro-
nale : 5,74 %) a été relevée de O,7 % en
août, alors que la part à la charge de /'entre-
prise reste au même niveau.
aEn outre, un prélèvement exceptionnel de
0,4 % sera effectué l'an proct'iain sur jes
revenus de 1985 et 1986, :afin de réduire le
déficit de la Sécurité sociale.

N TAXE SuR LES MA«3NETOSCOPES

toscopes ne font plus l'objet
déclaration.

Depuis le 1 aa ?uin, les achats de magné-
d'une

E'es"magnétoscopes achetés avant cette
date restent assuiettis à la redevance
jusqu'au 1a' janvier 1987.

"Flash Famllle Rurale" No 95

- Août-Seplembre 1986

l a

l ffl.
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Centxe AMÏENS CAGNV - C 717

643 xue de Cagny

80033 AMIENS CEr)EX

Tu. : 2?.97.'AJ]0

91IN(?[!.!I)[=ûû[n W@(ffiü,-a.,g

Un service de RENSEIGNEMENTS est & votre disposition près de CHEZ '!/OUS.

Si vous désirez formuler une réclamation,

Si vous voulez être renseigné sur votre cas particulier,

Si vous souhaitez être aidé pour l'accomplissement de vos formalités
aamLriistratLves,

VOUS POUVEZ VOUS ADRESSER A L'UNE DES PERMANENCES TENUES REGnT,ÏERFMENT

DANS LES LOCALITES SUIVANTES :

HEURES D'OUVERTURE

îzÏ.Ï=y gyNOYE 9HOOàllH30

---------;--------------1 (-----------------------------------

DURY 9HOOàllH30

ESSERTÀUX 15 H 30 .a 16 H 30

MOREUIL 14 H 00 à 16 H 30

SAINS-en-AMIENOIS 14 H 00 à 16 H 30

ï-----------------------------------

SÀINT-SÀUFLIEU 14 H 00'à 15 H 00

l---VERS-;7SELLE-Ï 9HOClàl1}430

BOVES 14HOOèl6H30

LOCÀLITES

/ , ,, )
a î :

ATTENTION !

ABONNES OE? IA SOMME !

5
i%li al.'

I

?M ,.?I

Wl;. n?,) .?m!';'- À

W
R.E.A.G.I.R.

Le numéro téléphonique de
l'aide médicale urgente

est en service dans

votre département.

Pour appeler le S.A.MJU. 80
Composez le 15

CAISSE D'ALLOCATIONS FAMILIALES

L'lNFüBuS peut vüus apporter des renseignements sur écran cüncernant votre dcissier,

des informatiüns immédiates et sures.

Il stationne sur la plece de la Mairie d'AILLY-sur-NC)YE le 2è mardi de chaque mois
de 16 è 17 h.

ADRESSES JOURS

Cëntre Social

Mairie

Mairie

Mairie

' Mairie

MairLe

Mairie

Mercredi

Lundi

Jeudi

Mercredi

Lundi

Jeudi

Vendredi

Centre Social Marda ,

! mæ Ql

æ !læm@



24

A. N. P. E. (AGENCE NATIONALE POUR L'EMPLOI)

€epuis le 18 AoÛt ?gBê, l'A.N.P.E. a ouvert une 2ème agence qui porte le nom d'AMIENS

EiAINT-LEU.

En ce qui concerne nütre commune, elle reste attachée à l'Agence Lücale, située

2, rue €ebray è AMIENS, qui porte désormais le nom d'AMlENEi JULES VERNE

[Ïét : :çz.ag.qa.n?.

Nous vous rappelo'ns les nouveaux numéros du répcindeur automatique :

- le 22.g2.23.3ü pour les üffres d'emploi disponibles

- le 22.glü5.lGl pour les possibilités de formation.

Le drüit d'examen au Permis de Conduire a été fixé è 130 F depuis Juillet. ?gBei.

Nouveau nurnéro de téléphone

PREFECTURE [)E LA SüMME : Tél - 22.CÎ7.Bü.Bü

7 q

,4a

,è" ,?j
*(,Xi

.A'% -

7.#
(0

VACÀNCES l ZONE l J ZONE2? ZONE 3

TOUSSAINT I du niardi 27 octobre (apiès la classe) au jeudi 5 novembre (au malin)
NOËL l- du'samedi 19 décembre (apn!s la classe) au lundi 4 janvier (au maiin)

FÉVRIER l dujeudi4}émer l dujeudillfévrier l dujeudil8février
(apiès lii classe) i (apÏès la classe) ,l (apiès la classe)

au lundi 15 févrïer l au lundi 22 février l au lundi 29 février
(au malin) i (au ma}in) l (au malin)

PÂQUES I du. samedi 26 rnars l du.vendredi l" avril
(apiès la classe) l (apiès la classe)
au lundi Il avril I au lundi 18 avril ?

(au ma}in) i (au ma}in)
PENTECôTE l duvendredi20mai du samedi 21 mai

(apiès la classe) (apiès la classe)
au ieudi 26 maijei

(atu makin)
au jeudi 26 mai

(au ma}in)

PROJET DE RÉPARTITION DES ZONES (Cor,e et DOM?TOM excep(és)

Zone I : Paris, Cré}eil, Versaiues.

Zone 2 : Bordeaux, Caeii, Clermon(?Ferrand, Grenoble, Mon(pellier, Naricy-Me}z, Nanles,
Nice, Remies.

Zone 3 : Aix-Marseille, Amiens, Besariçon, Dijon, uue, Ijmoges, Lyon, Orléans?Tours
Poitiers, Reims, Rouen, S(rasbourg, Tûulouse.

l

CAHIER!) DE LtDUCATlON NATIONALE I N" 491 NOVEMBRE 1986

INSC,RlPTlüN SUR LA LISTE ELEüTüRALE Æ7

[)ate limite : 31 DEüEMBRE 1986
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par CARMEN C!UDROY

UNE CHATTE

J'avais une petite chatte
Que j'appelais Douchka
Elle était intelligente
Mieux que certaines gens
Toi ma petite compagne

Tu avais une âme
Une âme de bête

Combien gens honnêtes
Tu étais craintive

Parce que tu étais cMtive
Et puis petite Douckka

Tu e'g- tombée malade
J'ai fait venïr le véterinaire

Il m'a dit que tu a'?s le cancer
Que.je ne pouvais te soigr'îer

Il fallait te piquer
Je ?me rappelle de tes yeux verts

Si pervers
De ton regard qui me disait

Toi qui m'aimais
Tu vas me faire tuer

Chère petite compagne
Thi avais une bonne petite âme

0
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Pourquoi faire des r«aves
Se crê.er des chimères

Que si l'on serait riche
L'on n'aurait plus de soucis -

On ferait des voyages
On aurait son yacht

Pour parcourir les mers
CoH6 des vieux loups de mer

Et puis nos châteauxen Espagne
Ne sont que mirages

Tout s'écroule comne un jouet de carton
Nous revenons à la raison

Ce n'était qu'un rêve
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è fl!âçFRANIEU? OE 50 KM EN?

À (iiüximité dœ la bœi* dœ kmme, en *ryike de l'?lomé?
rmk+n di St Væl*Ïy SI Sommm, cœ circuit touiiitiqus Ïnsïrse uns
? w:doywï* œiuriti*ll*m*nt w2ï:cole peu mv@uh paî la pyoxï?? w:d«ïvwï* «fflriti*ll*m*nt w2Ï:coÏe
mlié du mÏ«yd. V'ourquoi aloii lui avoir choiii uw appellation qui
kmquh um activité maritim ?

?s;yoduïïs * la pkhœ étai*nt nndus paï dïs aamw*ys.ïrl'
@il sa«i al'lïï!*m I« çïonv jui4uaaux conKmrnal»n. Ainsi ai I 'e
?J montë Wl des junwiti boulorinaiiei uBÏnam 6n volïuÏes
?iw œ =ûssssæ?mvèe= }aiuient Iœ trajffl jusqu'à 'P'»rÏs sin un
ml 01 t?i. Ils iuivaiem Iss yoïes lei plui dïrvïes pouï abt?ïjtxu ti d?i. Ils suïvaïenl Iss yoïes lei plui diï?ïes pouï abt?ï
Ia duré* du liyspon. On eéa méme un urvi« î$my de voïîum
Ïu? çui' lonc}ionnaieni à 10 mænièîe de li pone avec dœi Ï*læÏs.
D« fil« * bmti hvn«Ms * bâu chvgh c)œ poiuons «t c+œ
eru*l? suïvaÏ*m yÏi ai %og Is =vov*uV Ippmeî voie*l dœi

Ii r? Hi Ï«ut Hnr*?-dsaw+ttswh=?.. C« eoniioli iw%%n?( I:
r û 4wubouig f'omonn**. lÛolklnyetm da çïkè;t« dwn %rks phr

de Fïc»rdie / J de Wailly *Ï M Cramçïonl .

Cai iîlrûrhits f%umit ?n sïr I« o?m *t k ckouli
ïcsoï* ?s?œ * c« db«vïira dws =?mhàa

S(INI %'..lLFRYS;SOMME

Au aud * b b»û d+ S?, œ dhal4ï * c»uon * plus
* l«»fJ0 Mibnb,»ncû qiW@ eki Virwu, ?l wtnkïà un
Hn «b ètnmm. kr@«ïrtwït.'toù *n t(m, «mîlhum * ?éoh
?, '% ùwïquérwï't', @wdt à b corïqàb * /'A r?htam.

St Vahry düt w»n w%jrï* à l'»bb»y fcndh m VO par un
dhe@h * at '?, G UA LA RIC ou WA L RI K ICë c4i IÏI)l ique
ÛT'mus i de'VaÏery'l -« a»rww» dw -rmnurtwïb ryi Mmc?nt à
'l' b'@ ? hàhDr4?,

La v;'Ih'v?lh rxl on pmt fkw .dbtw dl fiWba rv»l.l«
eo@»ffw -botdïbæ?* m»?-?rt?ba, w «wxïn prtWk
?tïw»nt ;? di »i MÜtkwu Îè rr»rï'a .urÏç ; ?rd7
W 'b -? :dœ SotnrrÏ* -a: ? Guffbunïa. dki X?h Skh, ? da
Nnwma-dn XI V -«t?XVla ?,-ruin«m ;* Ù T«w Hatolà du Xlæ
skh.- Lo?iw'SÏ 'MwNn du-Xl;h-wkh r?ih «n pwW* au
ÎV* '« au XVI; -?lœ «W m phïms « @*b. dï» ükx d?? .«ï
:?L Jmérw -» -CûQ)Nl dœ'daïx ;ïth »Ï@? pw utw 0?
f»r? du XNh slkl*. Læ (ïûrr «t ? pat bs b»?x *
pk%?diu-'»utwàmf Hroæ Û5h'm?t h .:.ïwwdh-
'-I«:w«ïï'e'-gÏwl ; -pœ; -ds-Ùb»ux db -pÙ%?. Vkw Huyï
aa-- ' a" --Jl----?aa?Nlnwaa?ttïa àm -R ywta»uqual il dM]a-æn p;»h? -? Ahxaa.

pa r?h ctùtbn tut» mdon t? an hû «b Somm
a confM à-Ü-'V? 'un*T%nethn- «» e«Ïm à r? kwl è
'b';'?nèh. -k;cu?éljffi -dws- chwdw»n uriwsh»k mmm
Qsim»hg koim -dMt«a «NeuàW h rnilày r»tunl, a e«h'e
fflVotww ;krwït wyb dlr ywïd publàc an œg»nûnt dw *xpr>
itiom, «rl« eorrïm»n ô m -dkouvwt«, uMrww?

"-n-VOUS AIMEZ LA NATURE
RESPECTEZ-LA

HOISMONr.PINrHF?rÀllSlE

&ir k canil ds la sornm ? -Canal dki C)uc eAn@ukkrda
Boimiont pouède une %li» à voôta 6æ boii ffilpté air ublks
da(é*s * j627.

(a Vlllâ91 ll »I ?x »nmx« : Pir+dmhlm W 8nn*l ont
nw?è unœ -a+ici*nr+œ prwt!Qi.wh eommunaulaiffl «@xpkiit»tion *
min ïmçïorunb marüs. L« mollffim dœ Plnd»jmlm furvn
donnë« yx habitÏb pa+ laAbbay* 6a St?!W? *n 1384.

La dona(ion dœs l'llOll}è+« di Bomnont dml» dki XVlii œÎk.

LM Mblunb ont Im droïî d* trwatr* ai m»tès un nombn dœ
bovini vsrlanÏ mic laimpona? de la population * chaain da
mllap.

L« tm'prm de Pindimf»ll» produ+a?t lai moutom de aaprh
u!h= dont la-viands m îrh «ti?.

MONS . !IOIIBLRT

-Cl vï'll? *Jtirw m urï* lon@u* ruæ @ût?î «'»c?
wm ?x blus élaïvh bmdh «b haû ? C»'birw * m
quwt? gmbnt tou]oun tnai% I« an»ry« tnuh'pha eki tnoek
nhnw, la?t un (»u émrïgæ at mytbMyx «ba eamp?
vtrwûnrws «iu wm paad.'

Elolgnk du 'chatnin, a@whg k urwa dw aulr« @w J«
oourdh, Ùtû au h»m d« coun ?k»m di bMwwnb * ht«hh,
ha m»àona, dwrk? b ywwh p«w? obmr»kmnt twmh, »mbbnt,ceimm m- vhux ?i. » 'd«kotw aux n@wû Irwjhm? Ü
pwwne» æt *s <hir»t' L#I hûkï2 «x»mm'«ïn dh dw h r0bïï
'viv?l -é part Wll-. Ptéfsce de G Vamut dan laouwyp ds
R. Dgvismai ' =Ls rnhho«b IrdÏÏionnellvï de la conblrucïïon
rurwe à Mons 8oubert'

«i W%p ? h» ?/r eba «milbu»a #T ?.*
cnwïn : Chh wïtch? ? cnw:ïn".

FRANLttl

Ca village mixt* dmique dsm le Vimai. à la hiiî wyÏl* *t
imistiiel, lu!-ctwû?lïw de cyton w»m la ?ution.

L%im* ll*nquh daunœ hau(w loui, dam dei XVœ « XVl*
îlèclW.

O€H 'N('(Il. R'l

L a4t» Særm?Ou»n conwrv* dw pa»Wk Sdrwunm tnàyé
Aw itionz rïombt'? QIIW/l a »ubha .' h tnur aud aïu m ailæx
WIMs, ff conh'*forb wï'M liud du Xlllë Sl. LJ Tour
k»n prÏmr t?wm»ïï I bâtk» «ï crüa v sanw cûïrï?r%

NIIIAS

Cæ villa7 du chmon ds Ault (x'? dsn atœlmri *
*rrur=e *çïuïs 1700. Église à choyr fl f:hapeiie ÏwÏ*rab bu XVI@
sikle.

Manoii du' XVll* ikle @Il b? à mpss da pm'n dun
ku@ *t deux mila œn m-«h-«%? «i tw@a àhrr? dœ
ïX!QU@ W{ pûye.

ARR[ST

Qans h àk dœ laA vdaa», a@ gm @Il»gœ pos? un ch»?
an tÏr? æt pi«rm, construit au X'll* ïdkh'æt rwa»u# à h fin du
XIX* sikl*.

r«l ræx«nph tyy du tnanoit qul » tr»ulMplh à ,cmnæ
é@xïH* t»ndis quæ Ïæ châta»u tbniN d?l

L %iw gothrqua àh d« Xll* XV* «t X Vlhï zkht

ESTREB(} tl}

en'?=d* 'r+o"mm"sua'ii ';ta?"Ca villa@ dw I« mmm,'aÈ, wu %m i
pOil«)flll@IIX

«h la nllm dJmbom sal
at'ë bôlm.

Au hanmu de, Orwwx»un !)Il paha«npn)ntœi um portk+n?re *X}I}111110 du-d;œmln d« *;i'dhœ?mwh?:
l l

PENDE

Dwwæ {! nlk ,d» rAmhe?, .n i? dll.a«m ?«mk?tïsaisotw màr?t ? è -;»it *-:?oloSalk>o
risllel

L%lh*yrï.pwd*duXV)g»khtw? 'I ' 111bb«Jm 'blp'Ms'. d«ofOrïba'aà@'?ûmwa-Xa-'du' "XV'l*M," dw:X ,, dkt ,br:ïà«;aadujVlll*skhyovww;nt*'
# a r Ifq.

ls v«irt»n ? CtoJ»»sm «t'tïwinbtwa au aëd ël
t»rûbrœux carvæir« * œtt* eomwïurw IÛ; -Ciraiïl dai a'-qoïmT«a
no 10)

LÀNCHEQES

Dans lex iiaic+iampi. pavs iecûnquii lul la mei çïsï lei
homme!, ceïle commune aVall a+l!lelOll d'imporiames lalllle{

BRUTELLES

L lÏinéraire patsa devahÏ les rurrïm du cMmu cb kïulrin?
Cwn l X Vp Sl«lel âfânl Oppanenu à Jerïn d0 Poutrim:ïun, Vtc+
ror ài Camda de 16(M à'1'6l5 ,? puis devan; h'êanoir du=Hatnel
llln XVle ïlklel lôrrnMl un vuatnNe pimr?ê »v« son
oolombûr, at son œrps ds hgrx? m èbrnb? ï»vlC tonire i'n
mles à uouys

CÀYEUX SUR MER

Celle Ila{ïon balnèalLe qui !il0 ton mm du ballC d@ galen
déçïûJs gar la met agÏk avoïy t0iilé I« iile+i vnchh aix fiilaiias
de Clàie, 00llède 11011 ânneXel en dile'Cllôn dii nOLd F31ugl'Ï!011
Les Pins. ia Mollièye el le HcïuÏdel

Deux kilomèÏÏ« de chemiyÏs de plsnchei peÏmel!ent aux
I[}uyll!es de plOll!01 de la 0lage de galeis.

l)l l'ancienne %llSe l .X IIIP {11% lial :I ne demPule au ülmsl ?40lu
ii?6m?': 11111! lei Lull!P{ dll Ch@Ve'l. Celll!S d'Un 111111 au

Ckllleu} damlel de iilpt laillé alnli Que le s«ï€le dëi plllltil{ dellml
tam la nel et l'un deî deux bai d>Ih.

Lei bomriei du chœuÏ IXVllle sièclel onl é{è uiiliiJ'ei pC'iil
lamblllWl la u{{€ de% malla@î dë l'HQm de Vï!le.

Une InduSuïe ôriqinale celle de5 '(ynleu iillllséS (ioul lia
sablage, la londeÏie. Ia cèiamiquL

F'oul 9's.?ll unp vue dlïnsemble de ce{Te lOne de Ca4eUM Il
çt p«nxiole de mtÏiÏÏeÏ aÏi phare de Biighlon.

- Visitei dii ler iuin au 30 bpiembre : Ïous lei iouri dii !I h
àl2h*Ïde!4hà'Fh.

l-I0n saÏion ? dembn6m la viiila : Tèl.,27.B0.62.
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48 EXPRE8SION8
COURANÏE8 ILLtJ!9ÏFlEESl

A,,VW
-àkz

Ï?:')t
AVôlR UN COUP DE KT.

UÏi homme se conlÏe à son 'Ï'éder t
- Dociair, ie cÏop aue 1e suis impuis-

sant l
- Mais non. r+s vous ala«mz? pas.

Ïéplque le praticien. Nous allons vkilw
Mûniiez-rnoi VlYi Otg? génitaux,

- Voilà. Ïéçà+que le miaôe en tiiant la
IBng(i6.

PROVERBES
EN FOLIE

Un îitl*n vaut ml*ux qw
deux tu l'auram,

- k* voleur n"atî*ms pas ûb
nombt* d*s annéem.

- l'appétlt vl*nt en rageant.
- lolum *t b*uche cousue

(afln d'évil*r m fultm),
- Qul vlol* un œuf, vlol*

un bœuf.

- D?* d*ux momlea, il faut
choiigr eq «çoândre.

?Â Ht?M[(tDUU
- Elle dit rien. la lemme. quar+d tu ten?

Ïres si tatd )a nud ?
- Nc+n Because l'ai oas ôe lemme
- Sans t+lague ? Alo+s gûuÏquoi iu tes-

l(+s Sl longiemps (5ehOLS ?

EN NOI@l
Gladyi s'monne suçiÏka ds

son arrm Mar*Chantal :
- Ayant (xvdu ia rnèÏe

d? st peu de îsrnp*, tu vas
»u cinéma ?

- Ou5 rèçïond Mar?a-
Chantal. Mam p rloubli* pas
qim % sum en deuil :4 ns vais
srcàr auœn film an couleuÏ.

[ L*m peiitem
ÀMI€)S«fS V

Femme sourde cherche dame de
compagnie sachant hurler pour
jui h»re de Im lecture,

*

Pessâmiste cherche optlm}ste
pour échanger Idéa noires con-
tre Idéa lummeusea.

*

PÀI O'ACCORD
un cM d'entrepnse wuçdû

u smk'?re :
- Mad*mi»ll* Mon:im.

quar+d alm;voum vous dé?. à
pÏononœ m mot« qin ferorit
ds moi lahorrme le plum mîreux
du ? ?

- 'aA 1/Cnll aime= ?
- Non ?J* dé?umnne?.

- Ah ! ma lemme. mon c'rwat. si voiis
saviez C'esi un anqe l

- FélÏcnaÏons L:ê mienr+e esi encoÏe
I.n VW) l

Ouatre heuïes du malin. Dans û
comm?iaï, un homme «lre en cou-
iani, kp yeux à côié de la tête, essouHlé.
éclaboussé de sang.

- MonsieuÏ l'agenl : lance-Ï-«I d'un cn
désa?péré JO viens d'ouvrm le verme de
ma lemrne d'un cixip de couteau !

- Eh t+en : lail çàacidement le ffic. On
peut dite oue vous ouvÏez de bonne
heuÏe.

Pour l'Urugumy, cherche boa
ouvrier électronlcien pour mon-
ter vldéo.

Le maître :- Voyez-vous une
cause commune aia éruptlons
volcanlques ?
Tôto : Z- La guerre des bou-
tons.

r.
J»
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Un spécialisle des maladies digestves
{çxolï uan-paiient Qul Se 10(d de douleuts

m' DocieuÏ. c'esi homble. 1e suis une
VlCllmë ôe la polluhon i

'22'-At;-bon :-Oue VOuS esÏ?ii anïssb ï
- 'E'h bien pour la gemiëie Il)IS de ma

vie l'al m-angé des moules luer scïn et
dep+iis

- C'esi pûssible Mais en les ouvant

yous n'avez -pas senÏi une otieur spé-
ciale ) ,

- çnles ouviaril ? paLCe qu'il lallall les
CNJVYff ?

- rhws?, vo» melrW tNll hau} I

#Un mec à rnoÏo est ra(traç* par un
motaÏd.
?'X ÀnèÏez-vous VoÏie femme esl Ïom?
béë à dïx kilomètres daici :
oZ ;} '!'Vous me rassuÏez l dn le rnec
Je cÏoyais (lLlë i'éîais devenu sourd I

Ma lemme esl la+de. Très law5e.
A.nreuSe . Pouriani. QUârxi41'âl én-
sée. elle étsi} belle . Mais c'esi Is sœrvice
ayès-venÏe qur ne scni oas.

-Dltes-mol doric à quelle
époque vlvalent le rol Davld
et Gollath ?
- Probablemerit à l'époque
de la Fronde I

Un "Belge= qui s'esi acheté un violon voudraii
hihrs c'ïutsÏr ci raç-cl nn':Jr*A:s'*rinc 1111 Ill'l InÏvtùcbien savoir si caest un Stradivarius ou un Ingres.

li

7 Louis XIV aimait bien le
tilleul et la verveine aussi,
- Il vivait à la cour-tisane. ;yy;i

'.il

€aagner sa vl* *n jouant du
piano, c'est amvolr compter sur
ses dolgta.

-glrglle, veux-tu blen
pas léche-r le sucr*-..
7,Maman, le na le lèche pas :
je l'embraaèe.

Moi, dil un "Belge': je suis né à Gand mais je
suis allé à l'école à Bruxelles !
- Eh ben! lui dit un auîre "Belge". vous parlez
d'une route à faire tous les jours !
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'f..ffi,@
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IUNRMl«»DtlCîlON
A Ïm-Aw, û dlr«}»i du

c*nït* c!nèmæÏogtaphlqu*
mè rknlt m-coNabor*-
tWffl :

- W I?*, îÏ cm-il, ou*
noum rmli?s un* iuperpro-
ducÏïon. Ïs0rb ds Wah*
Scotî, rma y montrmt bm

. ai pm* M!I iaagii aaun fikn
?maébn.

- ?t ma ?
- En lamthumt. w *xam-
pm : R@?n *s 8ors.

Le professeur de géographie :
- Elève Plgnouf-, savez-vous
où se tlent la Réunlon ?
Plgnouf : - rshSs pas,
m'mleur. J'al paa lu le tableau
d'affichage.

ENCORE ME«LLEuR
Un ? xîwuÏ vmt de

?risa femms.
- VOl pleurs si vos crim au

cimatièie m'onl boulesimsé, lui
dit un ami.

- Oh I Cs naemi mn. Voui
yS*x dû vwïÏÏ ma*nï?r* â
la%lm

ol

y?
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